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Publié pQuelques phénomènes inex

plicables.

On sait ce que sont les croyan
ces superstitieuses dans les 
hautes et basses terres de l’Ecos
se. En certains clans, les tenan
ciers du laird, réunis pour la 
veillée, aiment à redire les 
tes empruntés au répertoire de 
la mythologie hyperboréenne. 
L’instruction, quoique large
ment et libéralement répandue 
dans le pays n’a pas pu réduire 
encore à l’état de fictions ces lé
gendes qui semblent inhérentes 
au sol même de la vieille Calédo
nie. C’est encore le pays des es
prits et des revenants, des lutins 
et des fées. Là, apparaissent tou
jours le génie malfaisant qui ne 
s’éloigne que moyennent finan
ces ; le “Suer” des Highlanders, 
qui, par un don de seconde vue, 
prédit les morts prochaines ; le 
“May Moullach,” qui se montre 
sur la forme d’une jeune fille 
aux bras velus et prévient les 
familles des malheurs dont elles 
sont menacées ; la fée “Banshie,” 
qui annonce les événements fu
nestes les “Brawnies,” auxquel
les est confiée la garde du mobi
lier domestique ; “l’Urisk,” qui 
plus particulièrement dans les 
gorges sauvages du lac Katrine, 
—et tant d’autres.

Il va de soi que la population 
des houillères écossaises devait 
fournir son contingent de légen
des et de fables à ces répertoires 
mythologiques. Si les monta
gnes des Hautes-Terres sont peu
plées d’êtres chimériques, bons 
ou mauvais, à plus forte raison 
les sombres houillères devaient- 
elles être hantées jusque dans 
leurs dernières profondeurs. Qui 
fait trembler le gisement pen
dant les nuits d'orage, qui met 
sur la trace du filon encore inex
ploité, qui allume le grisou et 
préside aux explosions terribles, 
sinon quelque génie de la mine ? 
C’était, du moins, l’opinion com
munément répendue parmi ces 
superstitneux Ecossais. En vérité 
la plupart des mineurs croyaient 
volontier au fantastique, quand 
il ne s’agissait que de phénomè
nes purement physiques, et on 
eût perdu son temps à vouloir 
les désabuser. Où la crédulité 
se fut-elle développé plus libre
ment qu’au fond de scs abîmes ?

Or, les houillères d’Aberfoyle, 
précisément 
étaient exploitées dans le pays 
des légendes, devaient se prêter 
plus naturellement à tous les ac
cidents de surnaturel.

Donc les légendes y abon
daient. Il faut dire, d'ailleurs, 
que certains phénomènes, inex- 
pliqués jusqu’alors, ne pouvaient 
que fournir un nouvel aliment à 
la crédulité publique.

Au premier rang des supers
titieux de la fosse Dochard, figu
rait Jack Ryan, le camarade 
d’Harry. C’était le plus grand 
partisan du surnaturel qui fût. 
Toutes ces fantastiques histoires, 
il les transformait en chansons, 
qui lui valaient de beau succès 
pendant les veillées d’hiver.

Mais Jack Ryan n’était pas le 
seul à faire montre de sa crédu 
lité. Ses camarades affirmaient, 
non moins hautement que les 
fosses d’Aberfoyle étaient han
tées, que certains êtres insaisis
sables y apparaissent fréquem
ment, comme cela arrivait dans 
les Hautes-Terres. A les enten
dre, ce qui même aurait été ex
traordinaire, c’eût été qu’il n’en 
fut pas ainsi. Est-il donc, en effet, 
un milieu mieux disposé qu’une 
sombre et profonde houillère 
pour les ébats des génies, des lu
tins, des folets et autres acteurs 
des drames fantastiques ? Le 
décor était tout dressé, pourquoi 
les personnages surnaturels n’y 
seraient-ils par venus jouer leur 
rôle !
Ainsi mitonnaient Jacques Ryan 
et ses camarades des houillères 
d’Aberfoyle. On a dit que les 
différentes fosses communi
quaient entre elles par de lon
gues galeries souterraines ména
gées entre les filons. Il existait 
ainsi sous le comté de Stirling 
un énorme massif, sillonné de 
tunnels, trouée de caves, foré de 
puits, une sorte d’hypogée, de 
labyrinthe subterrané, qui offrait 
l’aspect d’une vaste fourmillière. 
Les mineurs des divers fonds se 
rencontraient doncs ou vent, soit 
lorsqu’ils se rendaient sur les 
travaux d’exploitation, soit lors
qu’ils en revenaient. De là, une 
facilité constante d’échanger des 
propos et de faire circuler d une 
fosse à l’autre les histoires qui 
tiraient leur origine de la houil
lère Les récits se transmettaient 
ainsi avtc une rapidité merveil
leuse, passant de bouche et s’ac
croissant comme il convient.
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Rappelez-vous Mesdames que ces marchandises, dans un ordre parfait, vous sont offertes a moitié prix.
BUE

BRYSON, GRAHAM, & CIE LE

Ottai

Souri* de louage d’Ottawa.paraître les chats et les chiens 
morts qui infectent le voisinage.

Personnel.
Sa Grandeur Monse gnenr Duha

mel est parti aujourd’hui à 3 hrs, 
pour Almonte en visite pastorale. 
Sa Grandeur est accompagnée des 
Revds MM. McGovern et Bédard.

Dans la Capitale ACSHAW.■ ■ K I
UR4v. 

pour tiartwA travers la ville.
Nous regrettons d’apprendre que 

Madame Etienne Leblanc, qui était 
très malade lorsque le feu a eu lieu 
sur la rue Murray, a été très affec
tée par cet accident: On nous dit, 
cependant, que les médecins pré
tendent, qu’après quelques jours de 
repos et de tranquilitê sa santé se 
rétablira parfaitement.

SERVICE A thé Pour moins que la 
moitié des prix ordinaires, t. S. Nuaw

M. Thomas Kinsella, bien connu 
dans cette ville, est parti cotte se
maine pour la Californie.

VAISSELLE A pins bas prix qn’nnx 
encans. A In vente de fermeture clics « . 
S. Shaw A fie.

M. Robillard, vétérinaire, fi's de 
M. Alex Robillard est allé s’établir 
en Californie.

ABANDON des nffnlres. Settle cham
bre A coucher valant »5 pour *2.30 ebe* 
Shaw A fie.

M. D. Latrémouille, neveu de M. 
Octave Latrémouille a monté «plu
sieurs hommes à la Colombie An
glaise, où il est engagé dans le 
commerce du bois.

La ferme! 
law a auron 
prix seront

Le Orand-Üelon
Les Commissaires des licences 

ont accordés à M. John Graham de 
l'hôtel “Grand-Union” le privilège 
de vendre de la boisson jusqu’au 

d’Aout prochain. Après cette 
date il devra acheter une licence ou 
fermer sa buvette

La reine 
59,000 fran 
Elle donne. 
née le jour i

V

On dit q 
Madrid, cel 
ciations au 
entre le Car

COURRIER DE HULL.

Les scieries de M E. B. Eddy se
ront mises en opération la nuit la 
semaine prochaine.

VAISSELLE pour moine que 1» moitié 
du prix, f. S. Hhaw A f le.

Le pont du cimetière est dans un 
très mauvais état. Les dommages 
causé par la crue des eaux sont con
sidérables.

ARTICLES de fan ta le le et obj 
A votre prix ebe* Shaw A fie.

Assemblée de l'Union St. Joseph, 
lundi soir.

ABANDON dre allairee. 
pour SI chee Shaw A fie.

Assemb'ée de la société G. M. H. 
A. mardi soir.

FERMETURE. Service I 
94 chea f. ». Shaw A fie.

Un grand nombre d’enfants se 
préparent à faire leur première 
communion.

ê L'hon. M 
charge du 
agira eu mé 
la mar ne j 
soit choisi.

G. GRATTON, - Proprietaire
I68. Rue Queen, Ottaw .

S.—Communication téléphonique (Wallace à Bell) Tous ordres exécutée prompte-

I> M Joncai 
di, une long 
Lnngevin, 
corné. M. 
députés de 
cette d mii 
« nviable da

----JD 151---- Haffaire*. Servie 
morceaux pour

ABANDON de* 
de fantaisie, 41 Poêle*, Meubles, Val**elle*^Verrerle ChlnoUe. Marchandas** de^Fantalele, Men-

le Melon ^n^'m^éu^Vuuù^^KBfeuV'^àoîlpWM, fharreiie*. Tapie, P re
lata. «reveres, Etc. Tonte* les Meeehandlaee requlne* pour meubler une maison 
au complet, A la Balle da Variété.

Lampes d* *8Shaw A fie.
On devrait prendre les moyens 

de faire disparaître l’eau qui crou
pit sur le lot vacant situe au coin 
des rues Rideau et Sussex.

SBRVIf ES A dîner vendu* pour moine 
que la moitié) de * prix ordinaire* cbex 
Nliaw, A la vente uni réserve

Faute de quorum, l’assemblée du 
conseil de ville appelée pour hier 
soir n’a pas eu lieu.

LAMPES pour moins que la moitié de* 
prix ordinaires A la grande vente de 
fermeture, ches f. S. Shaw A Cle.

Il y a eu 403 licences pour les 
chiens de vendues jusqu’à présent.

ILS se retirent de* 
stock doit être vend»
S. Shaw A fie.

M. C'.éoplias Moreau, de|l*’lorenee 
City, Arizona, est en visite chez 
son père, M. J B Moreau, de celte 
Ville.

A632 &, 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYJEN. Mlle Wu 
juge Wur. 
chain, le lit 
fra-.çtise • 
pôrl de Moi 
qu'un autie 
doit épouseï 
na lionne.

parce qu’ellesA thé de 98 pour

La clef du fiel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien
nent l'âme pendant les terribles 
épreuves d’ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 

lies de 
réduc-

fi
f K APE AUX EN NOIE poor la célébra- 

lion, A moitié prix chea Nolan, 40 rue

préparatifs 
Jean Bap-

D’UN STOCK DE 1UR0ES FAITES. 
DE FOURNITURES D’HOMMES, 

ETC., ETC., ETC. 0On fait des grand 
pour célébrer la fête St. 
liste à Ripon le 2G juin.

soit trop tard. Montres, îo 
mariage et b'joux à grande 
lion de prix, garanties chez

H. H. Norbz, 
No. 30, rue Rideau.

1’ Plusieurs 
dières ont < 
Sir Uector i 
scie jeté dai 
chauds de 
rivière à lev 
déiei miner 
scie fût du

affaire*. Tout 
n *an* réeerve. !* Sous et en vertu du

compris dans un oeriain hypothèque sur 
marchandiies, qui sera produit au temps 

nie. on offrira en venta, par Encan 
MARDI prochain, le 29 co rant, au 

igasin et sur les lieux numéro 459, rue 
Sussex, dans la ville d'Ottawa, à t ois h ti
res de l'après-midi, un ttock de prix, de 
hardes faites, fournit ifirea d'hommes, tic, 

uels voici les détails

uvoir de vente•n demande nn ben homme A qnl on 
donnera de Vouvra*e toute l'année. S*a- 
d remuer au No. S87 rue Cumberland. n

La fête St Jean Baptiste de Grace- 
field, P. Q., sert célébrée cette 
année mardi, H 3 j fi let, par une 
procession le matin, un pique nique 
dans l’après midi. Il y aura des 
courses, sauts et jeux de toutes 
sortes. I>a fête se terminera par 
une soirée dramatique et musicale. 
Il y aura des discours prononcés 
par des orateurs étrangers.

M. Mar ois président et le sécre- 
taire, E le Dr A Synek s’occupent 
actuellement de l’organisation.

Allez 
froide ei i
barb er, rue Principale

Public,6

ILIQUIDATION de* affaire*. Mainte
nant ewt le tempe de taire den bargains 
dan* la ligne de v*i**elle. poterie, lam
pe* et de verrerie. Tout est sacrifie ches C. ». Shaw A fie.

&

0 La major 
dans le con 
Pourtant M 
n’a reçu ce 
qu’en 1886 
majorité di 
aux voles a 
de feu M. B 
pen lent, tr 
des levieis 
œ.vve cette

......$ 929 28

...... 346 88
...... 1563 45
...... 119 80

Fournitures d’hommes 
Etoffes et garnitures....

blés de mag s n........

Al VISLa police a reçu intruction de 
faire des descentes dans tout s les 
mai ons malfamées de la ville, le 

étant décidé à les faire

Hard
Meu

H
TXBS SOUMISSIONS adressé s au sou- 
1J tigné, et endossées "fourni sions pour 
fourniture aux Saurages." seront reçues à ce 
bureau jusqu’à midi, MARDI, le 7 Juin 1888, 
pour la livraison de Fournitures des San- 
▼sges durant Vanné t fiscale devant expirer 
le 30 Juin 1889. con*ist-nt en Farin», Larl 
Fumé, Epiceries, Munition*, Lignettes, 
Bœufs, Vaches, Te.ureaux, lustrum n s Ara
toires. Outils, etc , dr lu i ayés à divers 
endroits d.us le Manitoba et les Territoires 
du Nord-Ouest.

L’on peut se procurer des formules de sou
missions contenant des details com lets re
latifs aux Foorni.ures requîtes, aux da'ee de 
la livraison, e c., en s'adressant au sous
signé, ou aux commissaires des Sauvages à 
Régine, on au Bureau des Sauvages à Win-

ï/on peut fourni s onner pour chaque 
espèce de marchandises (ou pour aucune 
paitie de chaque espèce de marchandise-) 
envméréee oani les cédules, et le Départe
ment se reserve le droit de rejeter tout ou 
partie d’une soumission.

Chaque roumission doit être accompagnée 
d’un chèque accepté en faveur du Surinten
dant Général des affaires des Sauvages sur 
uce Banque Canadienne, pour au moins cinq 
pour cent du montant de la soumission, le
quel sera fotfait si le soumissionnaire refuse 
de sivner le contrat basé sur telle eoummis- 
s on lorsqu il en sera requis, ou s il manque 
d’exécuter son contrat. Si la soumission 
n’est pas acceptée, le chèque sera remis.

Chaque soumission doit, outre la signature 
du soumissionnaire, porter celle de deux 
cautions acceptables au Département pour 
la dûe exécution du contrat

L’on n’acceptera nécesaa rement ni la plus 
basse ni aucune des soumissions.

Cette annonce ne devra ôt 
njournal sans V

magistrat 
disparaître complètement. Total... $2961 41

Le s’o k ci-haut mentionné est entière
ment neuf et en excellent état et peut dire 

c é en faisant
ra von lu à tant dans la 
a conualue les

i. Mendame*, celte vente 
prix n’eut pa* une vente pour 

tromper le publie, mal* elle e*t faite 
boa* Me, non* avons décidé de fermer 
nn de no* magasin* et le tont doit être 
vendit uns réserve. C. U. Nhaw A fie.

L’inspecteur du marché O K ere 
a reçu instruction de mettre en 
force les règlements qui imposent 
une amende de $50 à ceux qui ven
dent des viandes en dehors des 
marchés

Les plns;belles photographies
chez J. B. Oorion, No. 569, rue Sussex, 

de la rue Rideau.
La police est sous l’impression 

que quelques-uns des feux qui ont 
eu lieu dernièrement sont l’œuvre 
d’incendiaires.

applicatio 
à tant dar

inS. m »

temps da U vente. 
Pour d’autn s de

s prendre nn bain l l’eau
à l’eau chaude, ch z A. Landry, 

Confort complet.
i-2f-lm

ms la pu 
loadititn

tails s’a Iresser à 
BRADLEY A SN W,

Avocats du créancier hypothécaire 
Daté de ce 22ièniejpur de Mai, A.D. 1888 

I B. TAlKABR- MY, 
ncanteur

L’cn
Vm

NAISSANCE.
Mme Alfrtd L. Pinard, le 24 courant,

une ü le.
Nous ex’ 

Banque de 
ge suivant 
co-Canadie:

“A Genv’ 
posé des p 
nous avons 
Crédit Foni 
40,0. Lee 
n’est pas i 
crédit acqu 
foncier Fri 
gure pour 1 
dont les op< 
niera mois i

23ja-5f

DEVINT LE MAGISTRAT DE POLICE CHAUSSURES !7m-j-n-o

Mélina Trépannier, accusée de 
tenir une maison malfamée. Cause 
remise à huit jouis.

Hugh Cameron, îvrogneri», est 
condamné à $2 d’amende et $1 de 
frais.

M. O. Jolicœur informe sa clientèle et le 
Iublic en génial qu’il a actuel ement en 
main an immense St ck de chaussures 
fectionéei à la nain. Ces thaussures 
vend à d.s prix très bas, même an 
coûtant, |eont bien fi ies, et ea veau
Ç"m. Joli

q-°il
blés

7m-j-n-o
Le marche ce matin était un des 

plus considérables qu’il y aient eu 
ce printemps. 300 voitures ont été 
comptées sur la place.

Il a fallu 2 hommes de polices et 
10 coups de pistolets pour tuer un 
chien hier soir. Un peu d’exercise 
au pistolet serait peut-être avanta
geux à quelques-uns des hommes 
de police.

LAMPES pour la moitié 
dlwalree. t . ». Shaw A Cle.

La police a fait tuer 75 ch ens 
pour qui les propriétaires n’avaient 
pas pris de licence.

Alfred Jetté a qui un accident èst 
arrivé sur la rue Queen, ne semble 
pas prendre de mieux. Les médecins 
ont très peu d’espoir de le sauver.

Les résidants de la rue Nelson 
se plaignent du mauvais état des 
trottoirs principalement du côté 
nord de la rue Rid

Mgr l’archevêque d’Ottawa a fait, 
ce matin, à la Basilique, plusieurs 
ordinations. Nous publierons les 
noms lundi.

Les résidante dj la rue Rose vou
draient bien avoir la visite des ba
layeurs des rues, afin de faire dis-

Les pin»belle» nhotograp
chez J. B. Djrion, No. 569, rue Si 
coin de la rueP'deau.

cœur, à l'avenir, ne s'occupera qce 
d'ouv age« de pratique.

Je sollicite respectueoaem1 nt le patronage 
da publ c. RIPhilippe Cronan, accusé d’avoir 

troublé la paix publique. Cause 
renvoyée faute de preuve suffisante. 

Angèle Beauchamp, tour avoir 
paix publique est con- 
$20 d’amende et $2 de

O. JOLZCOEOH
No. 106, RUE RIDEAU
18m lm

IMMENSE SACRIFICE DE LE FRE 
CO RL

trouble la 
damnée â 
frais.

Malvina Bilodeau, accusée de de
meurer dans une maison malfamée, 
cause remise à 8 jours.

Julia Biulne, accusée du vol de 
cinq paires de chaussures à S. L. 
Teskey, re nvoyée aux assises crimi
nelles.

; e insérée par 
i journal sans l'autorisation de l'Impri- 
de la Reine, et l’on n'admettera au- 
réclamation de paiement de la part

Le Fret 
ayant à 
Québec, 1 
qu’il réu 
bien à cat

té par ,’e: 
de prouv 
ont, par 1 
ri té angle 
province 
John A. B 

Voici c 
La mint 

Me Quite: 
des lois 
tendant à 
ses privilé 
été désav

O. R. ST. Co.
de* prix or- «une réclamation de paiement 

d'un journal qui l'aura publiée 
autorisation

L. VANKOÜGHN1T,
As istant Snrintendant-Qenéral 

des affaires des Sanvag s. LE IATEAV k VAPEUR

“EMPRESS” ET LAMPESdee Affaires

ISrm
Département i 

^deaSau
23 m. Jno.ON DEMANDE un jeune homme 

langues ; pou 
agasin ; dill 6 re 
laudations. Adresser par 

bureau du •• Canada."
3ins 26 m

r se rendre 
muni de

les deuxparlant l> 
utile dan 
bonnes recomm 
lettre à B C , au

musique Lais* ra t ttswa les

MARDI. JEUDI A SAMEDILEÇONS DB CHANT,
DE PIANO* Cette sem ine pour les ports intermédiaires

D’ORGUE etQuand vana allez»Montreal 
rendez-vene a l’hetel Riche* 
lien, le *enl helel de premiere 

dans le centre de la 
▼tlletenn ear le plan Enm- 
peen et Américain. J. B. Du- 
recher, Propriétaire*

D’HARMONIE. OTTAWA A GRENULLE.
Le bateau partira du quai ‘* Queen ” à 7.30 

heures A. M. On recevra du fret tons 
1er jours.

Ottawa, 1 mai 1888_—jno.

C. S. SHAW & Cie.S’adresser à
Mme. Blaln de St. Anbln.

No M RDI WATER
Cl

R. W. SUKPB&D, Ja.
Gérant.Ou chez Orna â Son, rqs £parks. (A continuer)25 m 1 m
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